
Les Gynocrates 
Saynète pour 4 personnages féminins et 1 personnage masculin.

Histoire : Le pouvoir est aux femmes, elles parlent des mecs, du foot et du tiercé.

Personnages     :  
Iphigynée (Cliente)
Clitomnestre (Barwoman)
Hystérine (Cliente)
Vagypso (Cliente)
Hircule (Homme de ménage)

Scène 1     :  (Iphigynée, Clitomnestre)
Un bar et trois tables (et chaises) de bar au milieu de la scène, Iphigynée, attablée, fume tout en 
buvant une boisson forte. Elle semble passablement éméchée. Derrière le bar, Clitomnestre essuie  
des verres. Entre Hircule, il porte un balai, entouré d’une serpillière, une petite pelle et un seau. Il se  
met à faire le ménage. Quand il  passe devant Iphigynée, celle-ci  laisse volontairement tomber la  
cendre de sa cigarette par terre, à côté du cendrier. Hircule balaie les cendres. Il va pour s’éloigner,  
Iphigynée fait  encore tomber sa cendre par  terre.  Hircule  balaie  une seconde fois  et  s’éloigne à  
nouveau. Iphigynée recommence. Patiemment, Hircule revient et pour empêcher qu’Iphigynée jette sa  
cendre par terre une troisième fois, place sa pelle sous la cigarette. Iphigynée jette sa cigarette au loin 
d’un pincement entre l’index et le pouce. Hircule, toujours sans mot dire, va ramasser le mégot et  
poursuit son ménage.

Clitomnestre : Hircule ! Arrête d’ennuyer les clientes. Dépêche-toi de terminer le 
sol,  la  vaisselle  t’attend.  Après  tu  iras  faire  les  chambres  du  premier.  Tu  m’y 
attendras (d’un air entendu et grivois) j’ai quelque chose à te dire…

Iphigynée : (Elle  boit  une  lampée  de  son  verre  et  le  regarde)  Sacré  nom  d’un 
narguilé, ça fait du bien par où ça passe. Une boisson forte dans un bar enfumé, il 
n’y a que ça de vrai. (Silence, elle semble regarder dans la pièce) C’est le seul qui accepte 
encore les volutes de fumée comme horizon.  J’ai  dû tourner un moment pour le 
trouver… (Nouveau silence) Sont-elles pas belles ces créatures fantomatiques que les 
gens traversent sans s’en rendre compte ? (Plus fort) Je dis, moi, que c’est un meurtre 
pur et simple, la disparition de mes petites compagnes. Oui un meurtre ! Puisqu’elles 
bougent, qu’est-ce qui prouve qu’elles n’existent pas ? En tout cas pour moi elles 
existent et elles sont bien plus intéressantes que certaines… Madame Clitomnestre, 
une autre et un plus corsé, je trouve que vous lésinez un peu sur le viski. 

Clitomnestre : Comment  je  lésine !  Comment  je  lésine !  M’ame Iphigynée,  si 
vous n’étiez pas une cliente de longue date, je refuserais de vous servir pour une 
insulte pareille.

Iphigynée : Alors vous n’auriez plus de cliente…

Clitomnestre : (L’air pincé) Sans doute, sans doute, mais il faut savoir se sacrifier 
quand son honneur est en jeu.

Iphigynée : (Narquoise) Son honneur, je me marre !...
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Clitomnestre : Parfaitement mon honneur. Sachez, madame,  que  je  suis  la 
meilleure serveuse de coquetel au viski de toute la région. Tenez, regardez !  (Elle 
prend un verre, trois bouteilles, sous son bar, et une carafe d’eau.) Venez,  approchez-vous !... 
(L’autre se lève péniblement et s’accoude au bar. Hircule s’approche également.) Eh feignant ! Je 
t’ai causé ?! Retourne à ton boulot ! (Elle s’adresse à Iphigynée) Regardez bien, je mets 
un tiers de viski, mais un petit tiers, alors. Ensuite un tiers de jus de banane, puis un 
bon tiers de vin blanc… Et enfin un grand tiers d’eau. Et voilà.  (Elle se met à boire le 
verre)

Iphigynée : Mais ça fait quatre tiers.

Clitomnestre : Oui et alors ?

Iphigynée : Et bien ce n’est pas possible.

Clitomnestre : Qu’est-ce qui n’est pas possible ?

Iphigynée : Mettre quatre tiers dans un verre. Un verre ne peut contenir que 
trois tiers.

Clitomnestre : (Haussant les épaules) Ça dépend de la grandeur des tiers…

Iphigynée : Non, ça dépend pas. C’est de l’arithmétique…

Clitomnestre : Quelle mauvaise foi ! Plutôt que de reconnaître mon talent, vous 
inventez des lois qui n’existent pas. Il y a bien quatre tiers puisque je les y ai mis.

Iphigynée : (Long silence perplexe.)  Ah peut-être… Servez-m’en un pour que je 
vérifie.

Clitomnestre : (Elle va pour servir,  s’arrête méfiante.)  Eh, doucement ! Ce n’est pas 
une expérience scientifique, là, faut payer d’abord.

Iphigynée : (Elle paie en maugréant) Radine !... (Elle sort une pièce qu’elle jette sur le  
comptoir) Et pas de lésinage, hein ?!

Clitomnestre : (Haussant les épaules) Lésinage… Ça n’existe même pas.

Iphigénie : (Faisant le geste de verser avec le pouce) Peut-être, mais ça dit bien ce 
que ça veut dire. (Elle prend son verre et retourne s’asseoir en titubant.)

Scène 2     :  (Les mêmes + Hystèrine et Vagypso)
(Entre Hystérine, elle tient l’Équipe à la main. Elle est suivie de Vagypso qui elle tient « Auto moto » et  
« Tiercé magazine », elle salue en se tapant la tempe avec deux doigts et va s’asseoir à une table.  
Elle sort une grille de tiercé et commence sa grille tout en étudiant le journal hippique.)

Hystérine : (Dans  un  geste  circulaire)  Salut  mesdames !  (Les  deux  femmes  lui  
répondent.) (Elle passe près d’Hircule et lui met la main aux fesses.) Dis donc ! Tu n’aurais pas 
un peu grossi, toi ?!  Remarque, ce n’est pas pour me déplaire…
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Clitomnestre : Eh, la « footue », laissez le petit  personnel tranquille, s’il  vous 
plaît. Après ce saligaud il en profite pour saloper son travail.

Hystèrine : (Elle  va  s’asseoir  à  la  même  table  que  Vagypso)  C’est  sûr  qu’ils  en 
profitent. Quand je suis sorti de chez moi, mon mari n’avait pas encore nettoyé les 
bières et les cacahuètes qui traînaient par terre, suite au dernier match de l’OM. Et 
quand je lui ai dit, il m’a fait une remarque. (Rire cynique) La beigne qu’il s’est pris…

Iphigynée : Quand tu rentres chez toi, bats ton homme, même si tu ne sais 
pas pourquoi, lui le sait.

Vagypso : Il faut quand même faire un peu attention, maintenant. Il y a des 
associations de défense des maris battus. J’ai une voisine, uniquement parce qu’elle 
frottait un peu la couenne à son homme quand elle avait bu, histoire d’asseoir son 
autorité devant les gosses, et ben elle a dû passer devant une juge et demander des 
excuses…

Iphigynée : Attends, si tu peux plus cogner ton mec quand tu es soûle, c’est 
plus la peine de boire…

Clitomnestre : (S’approchant de la table des deux arrivantes) Deux pastagasse ?

Vagypso : C’est trop tôt pour les jaunes, servez-nous deux mousses, moi 
ça m’aide à réfléchir.

Hystérine : (Elle regarde le journal par-dessus son épaule, ironique.) C’est sûr que la 
tiercette c’est une chose sérieuse.

Vagypso : Moi,  j’ai  plus  confiance  dans  les  juments  que  dans  les 
fouteballeuses. Les juments elles peuvent pas s’entendre entre elles…

Hystérine : Les juments peut-être pas, mais les jockeyeuses si.

Iphigynée : Y doit bien y avoir de la tricherie, moi que ce soit à la tiercette ou 
aux courses, j’ai jamais gagné.

Hystérine : Jamais ?...

Iphigynée : Jamais ! (elle lève son verre) Je le jure sur ce que j’ai de plus cher…

Vagypso : Il faut avoir de bonnes bouquemakeuses, vous jouez où ?

Iphigynée : Nulle part, je ne joue pas, c’est trop cher.

Hystérine : Alors c’est peut-être pour ça que vous ne gagnez pas…

Iphigynée : Ah bon ?! Vous croyez ?!

Hircule : (Hircule s’est approché et se penchant vers Vagypso lui souffle.) Madame 
Vagypso, je vous conseille « Panégyrique », dans la troisième.
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(Léger silence puis les trois clientes éclatent de rire.)

Vagypso : Et depuis quand les hommes y z-y connaissent quelque chose à 
la tiercette ?...

Clitomnestre : Hircule ! Tu te mêles de tes affaires et tu n’importunes pas les 
clientes. Tu as fini ici, monte faire les lits je t’ai dit !… Et attends moi, là-haut. (Elle 
revient à la table avec les deux canettes) Excusez-le M’ame Vagypso je ne sais pas ce qui 
lui a pris.

Iphigynée : Le petit  personnel  n’est  plus ce qu’il  était… La même chose, 
patronne.

Clitomnestre : Je veux bien Madame Iphigynée, mais le dernier verre, alors, je 
ne voudrais pas avoir des ennuis avec les autorités.

Iphigynée : (Offusqueé) C’est incroyable ! J’ai rien bu !...

Hystérine : Moi ça m’étonne pas cette histoire…

Vagypso : Quelle histoire ?...

Hystérine : Et  ben que l’homme de ménage  se  soit  permis  de  parler  de 
juments. Vous savez pas ce qu’elles ont encore inventées, les folles de la fédération 
nationale de fouteballe ?...

Iphigynée : Empêcher l’alcool dans les stades ?

Hystérine : Pire !

Iphigynée : Pour moi, madame Hystérine, y a pas pire.  (À Clitomnestre)  Alors 
madame Clitomnestre, ça viens ce coquetel ?...

Hystérine : Elles ont nommé un arbitre homme. Et il arbitrera les matches 
nationaux.

(Les autres sont abasourdis.)

Clitomnestre : (Elle a apporté le coquetel et prend l’Équipe) Vous permettez ?! C’est là-
dedans que vous avez lu ça ? C’est impossible, c’est une erreur ?!

Hystérine : Que non, c’est pas une erreur !... Et je vous la donne émilienne, 
il est blond.

(Gros rire général.)

Vagypso : Un arbitre blond, ah, ah, ah, et blond en plus…

(Ils rient encore puis un silence s’installe.)
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Scène 3     :  (Les mêmes sans Hircule)

Clitomnestre : (Légèrement gêné) Bon et bien… Comme il n’y a personne…

Hystérine : Merci pour nous…

Clitomnestre : C’est  pas  pareil  vous,  vous  êtes  des  habituées…  Enfin,  si 
quelqu’un vient, vous me préviendrez. Il faut que je monte dans les chambres pour 
donner les consignes à Hircule…

(Les autres sourient d’un air entendu)

Vagypso : Bien sûr, c’est important les consignes…

(Clitomnestre sort)

Hystérine : (Élevant la voix) Bonnes consignes, madame Clitomnestre !...

(Elles rient d’un rire gras)

Iphigynée : (Regardant sa montre) C’est marrant, ses consignes elles les donne 
toujours à la même heure… moi les consignes, c’est plutôt la nuit…

Vagypso : Ah, de bonnes consignes le matin, ça n’a jamais fait de mal à sa 
bonne femme.

Hystérine : Moi je préfère l’après-midi, sauf que Ulasse, Ulasse c’est mon 
mari, il me fait régulièrement le coup de la migraine. Alors faut encore que je cogne, 
c’est fatigant à la fin.

Iphigynée : Ça,  les  hommes,  ils  nous  comprendront  jamais.  Eux  ils 
pourraient  se  passer  de…  consignes,  pendant  plusieurs  mois,  nous,  c’est  pas 
pareil…

Vagypso : C’est comme pour la voiture. Mon homme il comprend pas que je 
passe tous mes week-ends à bichonner ma bagnole…

Hystérine Attends la bagnole et la fouteballe, il y a que ça de vrai.

Iphigynée : Et eux, ils sont toujours à regarder ces sites comme amerloques. 
C’est tellement bête ! Y a aucun suspense. Tu sais toujours comment ça va se finir.

Hystérine : La fouteballe au moins y a du suspense…

Vagypso : Et la tiercette alors…

Scène 4     :  (Tous)
(Entre Clitomnestre affolée)

Hystérine : C’est déjà fini les consignes…
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Clitomnestre : Vous n’avez pas vu Hircule ?...

Iphigynée : Ben non, il était pas là-haut ?

Clitomnestre : Il a disparu !...

Vagypso : Ça c’est conne, vous restez avec vos consignes sur les bras…

Hystérine : Bah, un de perdu, dix de retrouvus…

Clitomnestre : Ouais mais je m’y étais attaché, à celui-là.

Iphigynée : Il  reviendra. Les hommes c’est comme les chiens, ça retourne 
toujours à la niche.

Clitomnestre : C’est pas si sûr. Et surtout, qui c’est qui va me faire la bouffe ce 
midi ?... Il devait me faire une couscousse pour dix personnes.

Iphigynée : C’est vrai merde, moi aussi j’avais commandé la couscousse. 

Vagypso : Il faut reconnaître qu’il faisait une couscousse très honorable… 
de lapin

Clitomnestre : La couscousse ça se fait pas au lapin…

Vagypso : Mais  non  c’était  un  jeu  de  mots.  Honorable  de  lapin,  (devant 
l’incompréhension de l’autre) râble de lapin…

Clitomnestre : Ça  veut  rien  dire  et  c’est  pas  ça  qui  va  me  cuire  ma 
couscousse…

Hystérine : S’il y a quelque chose à leur accorder, à nos mecs, c’est qu’ils 
font mieux la cuisine que nous.

Iphigynée : Même ça, c’est pas vrai. Quand on reçoit, c’est souvent moi qui 
prépare la bouffe…

Hystérine : Et vous faites quoi comme bouffe ?...

Iphigynée : Des grillades,au barbe-cul…

Vagypso : Ouais, mais encore une fois, les meilleures cuisinières, c’est des 
femmes. Et nous, on peut pas avoir la tête dans le moteur de la bagnole et faire la 
cuisine… Ils  ont  que ça à faire  après le  ménage,  le repassage et  faire  faire  les 
devoirs aux gosses…

Iphigynée : Et  encore,  ils  trouvent  toujours  le  temps  pour  regarder  leurs 
séries  à la  télé.  Comme si  nous on  avait  le  temps de regarder  la  télé.  Entre  la 
fouteballe, la tiercette, refaire le monde au café…
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Hystérine : Moi, si y avait pas la porno, le samedi, la télé, je la foutrai pas la 
fenêtre…

(Entre Hircule, ils portent deux sacs fortement remplis)

Clitomnestre : Où étais-tu passé ?!

Hircule : Je suis allé faire les courses pour préparer la couscousse…

Clitomnestre : Et tu me réponds, en plus. Allez ! Tu t’es assez baladé, au travail 
maintenant !...

(Hircule se déplace derrière le bar et commence à ranger les courses.)

Iphigynée : Qu’est-ce que je disais ?... Comme les chiens, à la niche…

Clitomnestre : Eh bien !  Après  toutes  ces  émotions,  je  paie  une tournée de 
pastagasse. (Elle sert les trois femmes.)

Iphigynée : C’est  bien  la  première  fois.  Hircule,  tu  devrais  sortir  plus 
souvent !...

Rideau 3 février 2007
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